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BARGAIN SPECIAL
Pour cette semaine

Coton épongé uni, pour 22 cts 
remplaçant avec avantage 

toute* soie épongée.

500 paires de rideaux en den­
telles vendues à des prix 

en bas du prix coû'ant

Vente sans réserve de poles de 
toute sorte pour rideaux.

Job considérable de gants de 
soie vendus en bas du 

prix coûtant.

Vente sans réserve de Dolmans 
et de corsages pour visités 

perlés.

Voyez notre fond de Dolman 
imperméables pour demoi­

selles.

N. B - Si vous voulez avoir 
un habillement de bon goût 
et bien fait allez chez

DUPUIS & NOLIN
FAITES FAIRE VOS

PHOTOGRAPHIES
— en —

COSTUMES D’HIVER
Scènes appropriées. Tout 

de première classe
AU STUDIO DE

PITTAWAY & JARVISin RUE SPARKS
TéifpiMia Ml

L’HOTEL - CUSHING

RUE RI]

A VENDRE
Un bon Hôtel situé 

donnan à la travers 
L’hoiel fst actuellement 
m- des bâtisses : maison

uai de Broe de^ Papin 

occupé. D 
24 « 30. 1° tpi ar­

me, et une bon ns grands cuibiue de 
x 20 ; une écuiie de 20 x 22 ; une remise 
40 pieds et une bonne cour.

se vendra à grand marché, visitez 
t faites vos offres. Le tout a cod­

dle

18
de

la place e
$2000.té

S’adresser à ELOI SEN B,
Chapieau, Ont.

REMEDE DE P1N0S
POORles HE-V MORROIDES
Marque de

Onguent
Pour les hémorroïdes internes o\t 
La guérison ne manque jamais d 
du ire apiès quelques applications.

turn
externes.

SUPPOSITOIRE PINUS-Pour
hémorroïdes av. c écoulement interne de 
sang. Remède et préventif sûre.

principaux ingrédients de ce ra­
id gomme pure du Pin blanc dumède est 

Mis en boites séparées.

El VENTE CHEZ LES PKARMACIEIS
— PREPARE PAR —

Pinos iiical Co.,
Ottawa, Ontario.

DOMINION FLOUE STORE
La place oû vous pouves acheter * metlleu 

marché toutes espèces de grain, farine etc

THOMAS GORMAN
nowniu

36, Carre du Marthe By. 36

Avis peur 1s Santé
Buvez les célèbres bières 
fous. Vous pouvez vous 
K. O. Faulkner, coin des rues Dalbousie et 
St-André,le Seul agent courtes villes d’Ot a- 
wa et de Hull N voe/oumisseanÿee l'ont 
F<w»t, demandes les.

et porter de Mol­
les procurer chez

CARTES PROFESSIONNELLESAteliers. Typographiques La Glasgow et London

Assurance contre le Feo M. J. GORMAN, LL. B.,
{Successeur de L A. Olivier)

Avocat Mlidleir, lUtalse, Etc.
—BUREAU—

O OOOOOOOOOOOOOO O

U $1,600.000
270,000
180.000
350,000

ibéra-

CAPITAL 
Actif en Canada 
Dépôt au Gouvernement 
Revenu annuel

OTTAWA, Ont
ARGENT A PRETER

compagnie la plus populaire en i 
Pertes rég ées promptement et 1

I.a
BELCOURT & MacCRAKEN

Aveu Na. Precurara, Netalns, Kte,
ONTARIO ET OUEBEO

SooUah Ontario Chambers, Ottawa, Ont.

erbARA & REMON
AVOCATS. SOLLICITEURS, N0TAIEE& grc.

Bloc Hây, ne Sparks, Ottawa, On,

da.

STEWART BROWN,
Gérant au Canada.O OOOOOOOOOCOOOO O

CHAS. DESJARDINS,
Agent général du district 

Bureau Tempoia re, Victoria Chambers 
rue Wellington vis-à-vis les bâtisses du 
Gouvernement Ottawa.

JOVTR-lsrjAL

QUOTIDIEN ET HEBDOMADAIRE

AVIS SPECIAL
^ 1 i ■! Ayant déménagé dans nn
HÉ? AfdjCétL-. local plue vante, sur la rue

I George, j’ai décidé de ven- 
dre mon assortiment de

PUS SB L’HOTEL KD8SKLL 
Martin O’Gaha, G. B.BUREAUX

414, 416 RUE SUSSEX

ATELIERS

X- P. Bimo,

Walker, Mettan & manchet.
AVOOZ T8

!*•»•
I bre et tirmmlt au
J pri*
afin d’épargner les frais de 
transport. Les. 
qui désirent des monu­
ments trouveront avanta­
geux de venir me faire 
une riait*.

Atelier de Marble et Ornait de la Cité

B. BBOWN, Prop. 26 rue York

itaea Mar
116 RUE ST. PATRICE

O TT A."WA. No. 34J Bue Elgin, Ottawa
(■N FACE DD ROSEELL)

W.H.Walker. D. L.McLean. C.AJî.ancne»

personnes

On exécute à ce bureau
GEO. McLAÜRIN, L.L.B.

AVOCAT, Etc.

Bureau: 19 rue Elgin, Ottawa

TOUTES SORTES

D’IMPRESSIONS Hotel - Riendeau
J. P. FISHER 

Avouât, Solliciteur, Etc.

‘■l— »—ri. < iu.oib.„. o.

TELLES QUE Tenu sur le plan Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL, MONTREALBLANCS POUR AVOCATS
Agent poor

Cet hôtel offre au public voyageur tout U 
confort désirable. La table est toujours abon­
damment servie des prémisses de la saison, 
préparée par des cuisiniers français de premier 
ordre. Repas A toute heure.

On trouvera constamme t A oet établisse­
ment de Première olass-. des vins, et liqueurs 
cigares de choix. JOSEPH RKINDSau,

Propriétaire*

Déclarations sur billet,

Demandes de plai-lov i, 
Comparutions, 

Subpœud», 
Affidavits, TAYLOR Mc VMU Y

AVOCAT, SOLLICITE!», ETC.Ecurie de Louage a vendreObposltious,
Fiat,

Insert plions — bureau : —

Scot Usb Ontario Chambers, Ottawa,York et 
carie de 

en chevaux, 
e de première

M. J os. Senccal, coin des ru 
Dalhoutie offre en vente son 

age complet consultant 
tnres et robes de bufll 

ciasdv, à un prix très modéré

Etc., etc., etc

SW CHRYSLER i GODFREY
Catalogues,

Listes de prix, 

Programmes, 

Circulaires, 

Affiches,

AVOCATS, SOLLICITEURS 
Agent* pour la Cour Supreme et le Parlement

Châtra Union, 14 roi Metealfe, Oltowi, Ont,
MbLioo Stkw

JULIEN de CIE
Plombiers, Poeeurs d’Appareils à Gu 

à l’Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression). F. H. Chryslk*

J. J. Godfrey.
Tous les ouvrages sont exécutée nous 

i direction.
_s ordres sont remplis avec prompti VALIN * CODELeiPlacards,

Lettres IXinéi ali ee’; A vocal». Solliciteur», Etc.
BLOC EOAN, BUE SPARKS[

vis-à-vis l’Hôtel R ut sell.

JULIEN A CIB,
466 rue Sussex.

TOUJOURS EN MAGASIN,
TOUTES SORTES DE

SAUCI'SKS ET BOUDINS
En gro* et en détail cbe»

CHARLES MICHON,
Etal No. 3, Marché By.

Pour les Greljiers et les Commissaires

Bradley St Snow
AV0CABÎIIg^^TU.te*E^.C0ü**

R. A. Bradley. A T. ttitow.

»vec privilège de

Têtes de comptes, 

Memorandums,

Cartes d'affaires, 

Cartes de visite. 

Chèques, 

Billets,

Argent > prêter A 6 p. c. 
rembourser en aucun tempe.

i GUNDRY & POWELL
Avocate, Solliciteur», Etc.

A Vendre à bon Marché
Portes el chassis, bois préparé, moulures, 

vitres peintes, huiles, peintures, cuir et 
fournitures de chaussures chez

R. WOODLAND,
38 rue Besserer, près du bassin du Canal

Agents poor la Coor Scphémk rr lis
DÉPARTEMENTS. |

Bureau : 25 rae Sparts, en face de l'flolel Russe!Tre ne, orts, 

Enveloppes' Arthur W. O unary. F. C. Powell.

F. F. LEMIEUX
Avocat, gol.icilenr, elc. Agent pour la Cour 

Suprême, le Parlement et les Départe-, . 
; mente publics.

POUR MOTAIREti DE VICTORIA
Sur le chemin de Montrealrentras de vente,

Contrats de mariage, 
Blancs de billet, 

Procurations

Bureau : 74$ Rue Sparks, Ottawa
Bains ouverts le 4 de mai. Cinq mil e 

d’une chai mante prom- nade en dehors de 
'a ville La diligence laissera le bureau 
de poste tous les mercredi et dimanche à 
D heures p .m. et sera de retour à 6.30 brs 
p. m. Conditions 
Les bains sont de

Pour toute autre information s'adresser à

Dr FISSIAULT
------DENTISTE------

COIN detARÜES RIDEAU et SUSSEX 
------OTTAWA------

Quittances,
Transports,

Protêts,
Obligations, el<f

$1.25 et $1.50 
50 centins ou :

i par jour 
$5 11

Heures de bureau de 9 à 5 heures.

F. O- RING. Mme LETCH, 485 rue Wellington
Agence pour la vente des corsets lits 

Star Yatlai et a Cires genres.
Linge de corps confer', imné sur commande

Rtc., etc., etc.

lettres au propriétaire,Ou
Wel ingtonLes ordres envoyés par la Postt 

eçoivent une atleation toute spéciale et 
ont exécutés sans délai. MLLI COLLINS ‘Æ

un assortiment complet d’articles de mode 
à très bas prix, 310 rue Wellington, Ottawa

LINIMENT GËNEAULE TOUT
35 A.NS DE SUCCÈS

Seul Topique
remplaçant lees FABIUUUSSUR BON PAPIER A CBITKZ VOTRE

ViuiNs, à la Boulangerie Union.
D. LEE, propriétaire.

216—RUB DALHOÜ8IB—216

PAIN, TABTZS, PAIN UEEau sans dou­
leur ni chùte du 
poil. — Guérison! 

■* rapide et sûre
BeAteriee,

ts, Molettes. Vesslgons En gorge­
ts des Jambes. Suros. Eparvlns, eu.

h«*GÊNEAÜ, 275. rae St-Honoré,Paria

BT A DB8
t*U.

des

JOHN KERRIGAN
•PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommandé poor le posage 
des appareils de chauffage.

No 106 Rue LYON. OTTAWA
ABONNEEENIS: VmaSirophDusart

> ta LACT0-PH0SPHATE ée CHAUX
J. STEWAKT

vincial et ingénieur 
s de la pharmacie 
WELLINGTON, Oit

EDITH® QÜ0TDIENME
Un an pourtla ville............................ $4.00
“ “ En dehors delà ville..........$3.00

Arpenteur pro 
bureau andeesu 
Carthy, 284 rue '

civil,
Mac-

□torfiïïftrnr bnosJUtT»!Le

jtitisTeî ttrMTÏÏN* mteeu
reekxtipses; read la figaeer at raetinte aes 
A dolt scents BMOt et lyaphaUqaee #1 h een 
qui tout fatiguée par aae eretuaaee trop* 
rapide; ehei lee Pktisipses, 4 Oolite U 
eicatrisaüea des peoeoae.

RTVTTTnW FTRHTH1M ATVATRR WALKER McLEAN & BLANKET
.$1.00.

■va, Preeareare, Aseaii Parle 
■taire», leblra, Bt«u Kte.Melle Campbell, au No. 168 rue

Sparks, vient just* m«nt de recev 
stock le plus grand et le mieux choisi des 
dernières marchandises de goût et à 'a der­
nière mode, garnitures, chapeaux et coiffes 
de toutes sortes. Mlle Campbell a acheté 
toutes sas marchandises au comptant, en 
conséquence elle peu 
lequel magasin de la 
confection d

5 «u*** ïnao?*de*Sn?uS!IÎMr
5 leer éUl sens (atigne et sans vomireemenU et , 
jdooQe^lej*|wà^eÿa^e^o»ri«OTreai. ,
Suit dee Nourrices et |*rsattt lee entente* 
< contre U Diarrhée et lee maUdUs de trois- , 
5santé. Par eoo Influence, la DeatOéee M ta* 
Jeans langue et sans conTuliio—. • ,
> Le VXJT et le SXXOT de DTISAMT 
A réveillent Pappétit et les forces dee *•*»*- ■ 
Alt scents, et conviennent dans tens les eae ee 1 
if litne oe A'ipsxsement du corps humain.

No. 34*. R0 B ELGIN, OTTAWA. 
(DevantJeiRussell).:

E. A. LEPROHON
àn ARCHITECT»

BUREAU': VICTORIA CHAMBERS 
2ème étage, chambre No ».

Residence, 204 me Dslj, Ottawa.

t revendre 
ville. Elle 

ee habillements une spécialité
fait de. la

ÜSB CHANCE POUR LES PETITS GARÇONS 

M. St. Louis,

ASTHME
CIGARETTES INDIENNES T K PROFESSEUR GAGNON donne In 

JLi santé an moyen d’un REMEDE SAU­
VAGE et d'nne découverte importante poor 
la guérison de la Oathaire. Tout le monde 
sait qu'il n’y • pan tas aeu'e maladie dans 
le monde sa-s qu’il y ait une racine on an* 
herbe pour 'e guérir. Piomsin Omnon 
289 rue Dalhoasie.

propriétaire du “ St. 
Louis Palace Shaving Parlour,” coin des rues 
Sparks et Elgin, a décidé, à commencer de 
samedi, le 1er juin prochain jusqu’à mardi, 
le 24 décembre prochain, de donner deux 
prix aux petis garçons qui ec feront couper 
les cheveux le plus souvent à cet établisse­
ment durant la période ci-desans mentionnée. 
Les prix sont deux jolies montres dans des 
élégantes boites, oui seront en exposition à 
dater de samedi, de façon à ce one tous les 
enfanta oui iront se faire couper les cheveux 
chez M. St. Louis pourront les examiner, ce 
qui les engagera probablement à faire des 
efforts pour en avoir la possession.

au O
de MIMAULT Ss Ou, fhermselens t Me.

L# pin» effleaee de* 
battre l'aathm», r T.
nerveuse, lee catarrhe», l'tnsomale.

MATICOdeGRIMAULTuC1*
QR1MAULT A Çf. fkaruiita àfiri» J, W. -w. W.ARD.

AVOCAT BTCIKIECTIO. A UTICOA.nlA.IT A WI 
elle a Remue on quelque» auaeee u» répé­
ta lion universelle, et guérit es pes «e tempe 
le» éeoalemeutt le» plu rebelles.

CAFSULIt u «ATICO b tlllAMiT A *e| 
ne faUgsest pa» l’ertos» low»» U terni 
•toute» le» capsale» as cepaha liquide «g M 
cubébe et gs-rueeat rapideetak ___________

3t SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS, OtUvi
BaIm Tirai d’OOaw». SS

dé 10 hts
A.M. à 3 brs P.M. Mesri»*» admis de 1

la» Rriltcaaesb a ituu u ü—i»»ttP»rl»l 
8 hue t'.vMwae,àMoutrtal:cbwLtmanw
- me* g

Albeei.
mrernete A nmnoe,.

fer-

DEPECHES DU MATINtelles qu’il les avait quand il y était 
entré.

Par une maladresse presque in­
croyable, des amis de M. Mei. " 

‘fait allusion, ces jouré derniers, 
à la médiocreté de fortune des chefs 
conservateurs, mise en contraste 

les richesses possédées par les

(Service spécial.)

NOÏÏVELLESJDU CONGO
Emeute en Servie 

LES GREVES EN BOHEME

avec
membres du cabinet quèbecquois. 
Les amis ont parfois de bien lourds 
pavés.

Ce n’est pas d’aujourd’hui seule­
ment que le peuple, voyant un hom­
me. revêtu d’un brillant costume et 
juché.très-haut, insulter pai 
gueil â la probité qui est fier

LES SOCIALISTES MAITRISENT 
LE CONSEIL MUNICIPAL 

DE LONDRES

r son or- 
e de pos­

séder peu, se plaît à répéter ces 
écrits sur le socle d’une statue 
équestre de Louis XV, dont le pié­
destal portait en relief statues 
représentant quatre vertus :

ô le beau piédestal !
; le vice eut à cheval !”

AFFAIRES D’IRLANDE

“ O la belle «tat Nouvelle» du Congo
LoMiRES, 28—Des nouvelles récentes du 

nous apprennent que la guerre entre 
est terminée. Le service des lia- 

peur est en pleine acti 
Aruwhini sont maintenant sous 1 
du gouvernement du Congo.

Les vertus vont à p
Ce qui fait précisément la gloire 

de Sir John, ce que les historiens 
futurs qui traceront le portrait de 
cette grande individualité canadien­
ne; s’attacheront principalement à 
faire ressortir, c’est qu’après avoir 
passé quarante ans au pouvoir, il 
est aujourd’hui bien moins partagé, 

rt des biens de ce mon- 
serait le plus modeste

ul’ va ,vité et les 
e contrôle

Emeute en ber vie
Belgrade, 28- -Pendant les émeutes à 

Belgrade, une partielles émeu tiers on t fai t des 
recherches pour découvrir certains progres­
sistes qui s’étalent cachés. Cinq de ces der­
niers ont été pris et horriblement maltraités 
à coups de bâton. Deux sont en danger île 

t. Il y a eu une deuxième sortie îles 
pes, dans laquelle trois soldats ont été 

tués et plusieurs autres, blessés. La foule a 
assailli un prêtre. On lui a arraché la barbe 
et les cheveux. Les députés progressistes 
se sauvent hors de la ville. Ixjb émeutiers 
se servent de la dynamite pour démolir les 
demeures des députés progressistes.

sous le rappo 
de, que ne le
de ses concitoyens qui aurait consa- 

une aussi longue partie de son 
existence au commerce le plus hum­
ble.

Nous ne voulons pas dire quel 
sera probablement le jugement que 
l’écrivain de l’avenir portera sur M. 
Mercier; mais il est certain que 
dans l’appréciation des deux autres 
personnages dont nous parlons, 
rhistor.en dira : “Macdonald et 
Taillon, patriotes désintéressés,dont 
la vie entière s’écoula, au milieu 
des orages politiques, à travailler au 
bonheur ne leurs compatriotes, sans 
s’occuper jamais de Ici 
intérêts”

17,000 gréviste*
Vies.nk, 28 Ia: nombre des grévistes mi­

neurs dans le district de Kladuo, en Bohê­
me, s’élève à 17,000.

rnsbourg
ux du matin 
himbert avait

28- - Tous les
croient fermement que le 
résolu de visiter Strasbourg, en compagnie 
de l’empereur Guillaume ; mais qu’il aurait 
abandonné son projet par respect pour un 
sentiment européen très prononcé, et par 
égard pour les patriotes italiens oui n’ont 
pas vu cette visite d’un lion art. Les jour­
naux ne tiennent pas le peuple italien res­
ponsable de l’ingratitude de l’Italie ; mais 
ils poesent le gouvernement à cesser de 
favoriser le cabinet italien, pur le renouvê­
lement des traités de commerce entre la 
France et l’Italie.

Malgré U assurance, de la part du comte 
alien, que le roi Humbert n’avait jamais 

pensé à visiter Strasbourg avec l’empereur 
Guillaume, lo bruit court qu’il aurait fait 
les préparatifs nécessaires pour ce voyage ; 
mais qu’il l’aurait abandonné par déférence 

la reine Marguerite, sa femme

journal 
le roi Hirs propres

ECHOS ED JOUR
Demain, jour de l’Asecnsion, notre jour­

nal ne paraîtra pas.

Une dépêche de Paris nous apprend qu’un 
rédacteur de Malin vient île publier un 
article dans lequel il émet l’opinion que le 
prochain conclave sera amené par les exgi- 
gcnces île la politique à porter au Saint Siège 
un cardinal anglais où américain.

Suum euigue. Cette idée a «l’abord été 
émise par M. Michel Vidal, il y a environ 
sept mois, dans une assez longue communi­
cation adressée à la Free Press d’Ottawa.

W .1

( imp de pled de «oelallwfe
Londres, 28—A une assemblée du conseil 

municipal «le Londres, qui a eu lieu aujour­
d’hui, il a été présenté une ri'-solution expri­
mant au prince et à la princesse «le Galles 
les regrets «1Un jurisconsulte français assez connu est 

l’auteur d’un mot, profond qui, transmis de 
siècle en siècle, a eu la bonne fort une de faire 
le tour du monde. “ Donnez-inoi, aurait il 
dit, trois lignes d’un homme, et je me charge 
de le faire pendre. ”

Il est possible que ce savant homme de loi 
fût capable d’un pareil tour de force ; mais 
il «levait, en ce «^as, avoir infiniment plus 
d’esprit «pie n’en montre, aujourd'hui, un de 
nos confrères, lorsqu’il entreprend de prou 
ver «pie notre article sur le* meunier* «le 
l’Ontario montre «piel ascendant les libéraux 
ont sur Sir John.

Les libéraux ! Où a-t-il été question d’eux 
dans cet article ? C'est insulter au Imn sens 
du public d’essayer de lui faire voir des cho­
ses qui n’existent que dans l’imagination du 
journaliste qui a la berlue.

u conseil «l’apprendre «| 
moment, au milieu «l’une cohue popu- 
Ia revue militaire de Whitehall, dans 

la journée de samedi dernier. M. Burns, 
membre s«Xiialiste <lu conseil, s'est oppose 

Aussi a-

u ils ont

avec vivacité à cette proposition 
t elle été retirée.

Gouvernement local Irlandais
Dublin, 28—Le Irish Times, journal con­

servateur, dit qu’il sera nommé par le gou­
vernement une commission qui n'aura aucun 
but politique, et qui sera chargée d’examiner 
le système de gouvernement impérial et lo­
cal. Le rapport de cette commission servi­
rait de base pour prépamr un projet de loi 
relatif au gouvernement local irlamlais.

I.‘enquête Parnell
LONOBKS, 28—La commission l'arnell s'a­

journera vendredi, jusqu'au 28 de juin. Lee 
•mbres du parlement, Condon et O’Connor, 

«pii sont actuellement en prison, viendront 
à Londres en qualité de témoins. M. Reid, 
conseiller de M. Parnell, a produit, aujour­
d’hui, devant la cour, les livres de la ligue.

Nous apprenons avec plaisir que M. Char­
les Sa vary, que la maladie retenait chez lui 
depuis une quinzaine de jours, a été aperçu, 
avant-hier, dans les couloirs du ministère 
pour lequel il fait, dit-on, des travaux de 
Btatistitpie.

Nous appellerons, à ce propos, l’attention 
de nos lecteurs sur le passage suivant d'une 
lettre d’Ottawa publiée par {'Electeur de 
Québec.

“ M. Ch. Savary est retenu chez lui, de­
mie sévère at

Le vice-roi «l'Irlande
;blin, 28—Le mar 

doit se d «Omettre de ses 
le 6 août prochain

«plis de Londonderry 
fonctions de vice-roi,

Di

EDITION COMPLETE
------ET-------

OFFICIELLE
— DU DEBAT SUR —émeut 

est rentré

puis une semaine, par 
d’asthme et a dû renoncer 
à la rédaction du Canada, qui 
dans une insignifiance complete,

Cette attaque, aussi grossière qu’imméri­
tée, fait pou d’honneur à l’esprit journalisti­
que et au sentiment de droiture de celui qui 
l’a faite. Heureusement que le public n’i­
gnore pas «ju’un homme n’est jamais bon 
juge dans sa propre cause.

Nous espérons que ces atta<juce purement 
gratuites ne se renouvelleront jamais plus ;

cela nous aurions la tâche déplaisante 
«l’avoir à expli«iuor, pour notre propre dé­
fense, pour quoi c’est l'Electeur, organe de 
M. Mercier, qui nous porte le premier coup.

momenta»

Dans I» Chambre dee Commune»
OTTAWA, MARS 1889

25 cent»PRIX
— EN VENTE CHEZ —

P. C. GUILLAUME
Rue Sussex

jiMu.
L’hon. M. Chapieau a Paris

Nous extrayons les passages suivants d’un 
article du Canadien :

“ La Patrie sait très bien «iue l’hon. secré­
taire «l’Etat n’est pas allé à Paris pour «les 
affaires ; qu’il n’aurait pu repartir de France 
huit jours plus t«*»t qu’il ne l’a fait, et qu’il n 
été livré aux soins du médecin pendant la 
durée entière de son absence.

Nous ajouterons que M. Chapieau est de 
tous nos hommes publics celui qui a en 
France le plus de prestige, d’influence et de 
grandes relations. Non seulement il ni 
Fait honneur, mais il nous rend de précieux 
services, en faisant connaître, dans le monde 
de la Banque, des affaires, «le la politique, 
le Canada, ses ressources, scs institutions, 
son crédit.

“ I.a Patrie croit qu’il s’y est occupé des 
mines de plombagine de Buckingham et 
qu’il a réussi à aider à l’entreprise. Mais, 
si c’est vrai, tant mieux pour l’industrie, 
pour le pays, pour nos 
ciaux et industriel

M. Beaugrand, qui 
qu’ il y a a vaincre avi 
connu à Paris, qui y possède 
très jolie* situation, «tes amis 
se joindra à nous

SOUMISSIONS.
g~\ES SOUMISSIONS ca-helées, mar- 
U quées " Provisions et luminaire 
la Police à cheval,’’ et adressées à 1’ 
Président àu Conseil Priv -, Ottawa, seront 
reçu s jusqu’à midi de mardi le 18 juin

H I HDL

ma.
On p urra obtenir des formules imprimée! 

de soumission, < 
enenunts qusnt 
iites appruxim 
à aucun «les po tes 
dans le Nord-Oui 
signe.

Aucune soumi.sion ne sera reçue à moins 
d’6 re faite sur ces lormulas im

On ne s’engage 
basse ni aucune de

contenant tous les reusei- 
aux articles et les quan- 

requis, en s’adressant 
de 1a police à cht val 

bureau du

d’accepter ni la plus 
unissions.

oue soumission devra être accompa- 
gn*-e d'un chèque accepté par une banque 
«anadieni.e, pour uue somme égale à dix 
pour cent de la valeur totale des artic'es 
oflerts, lequel chèque se: a confisqué si le 
soumissionnaire refuse de si 
e r demande de ce faire, ou

li ne ie-a r on payé aux journaux 
pub ieront cette annonce sans y avoir 
d’abord autorisés.

FRED. WHITE.
Contrôleur,

P. C. Y

basse ni aucune des 
Charapports commer- 

la France.
connaît les difficultés

ant d’être i 
ède lui

connu et re-

en haut lieu, 
edepour rendre témoignage «le 

l'importance du mouvement qui s’accentue 
dans le sens de rapports d'affaires entre les

gner le contrat 
8 :1 neg'ige de 

ter le service entrepris. Si la oou- 
n'est pas acceptée le chèque

rapports
“ A^ifïieu «le décourager ceux qui 

vaillent, il faudrait, il nous semble, 
dre à eux de sympathie, les 
voie «lu'ils ont ouverte, les

“ Plusieurs de nos compatriotes ont 
res excellentes, des place 

avantageux. Noue en sommes heureux. 
Qu’ils continuent et que d’autres fassent

ires entre

fait à
Paris des affai

N. ()
Ottawa. 10 mai 1889.

comme eux

tir La “ Canadian Bank of Commerce” a 
isporté ses bureaux au No. 102 sur 1» 
Wellington, bâtisse voisine de la banque 

Nationale. Il y a un département de ban­
que d’épargne en confection avec ce bureau.

La vie du Tsar messefe.
St. Petersbourg, 28—Deux énormes bom­

bes ont été trouvées à Odessa sur le parcours 
suivi d’ordinaire par le cortège royal, pour 
se rendre ai* palais.
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MERCREDI 29 MAI 1888

M. Arthur Cushing,
bien connu en cotte ville par 
la manière habile avec laque-le 
il dirigea l’ancienne 
“ Cushing ” sur la me Nicho­
las, vient d'ouvrir sur la rue 
Sussex, un salon de première 
classe,où il tiendra toujours des

maison

BoivMiits nK Pseaie-
(LASSK — Toujours en 
moins des GDAttKS de 
première marque.

KllSHlS# & C0.
Me. 048 Une Mneeex.

MERCREDI 29 MAI 1889

MM, Macdonald, Mercier et Taillon

Il y a une légende, qu- n’a pas en­
core atteint l’âge avancé où les lé­
gendes deviennent respectables,q u'on 
se répète néanmoins dans les cercles 
politiques d’Ottawa, et d’après la­
quelle M Mercier, tout frais arrivé 
à la première place du cabinet de 
Québec, serait venu faire une visite 
à Sir John Macdonald.

Dans le cours de l'entretien de ces 
deux personnages politiques, le chef 
quèbecquois, prenant un air enjoué, 
aurait prié son illustre interlocuteur 
de lui donner la recette pour se 
maintenir longtemps au pouvoir.

A cette demande inattendue, 
l’homme d’Etat distingué que qua­
rante années de luttes parlementai­
res ont cuirassé contre toutes les 
surprises, aurait souri de son plus 
fin sourire, et aurait répondu ensuite 
que ses succès politiques n’ont ja­
mais dépendu de l’application d’une 
recette magique quelconque, mais 
bien de toute une ligne de conduite. 
Sir John aurait ajouté que 
leur fil d’Ariadne qu’il pût otl'rir à 
son visiteur, pour se guider dans le 
dédale de la politique canadienne, 
c’était l’histoire même des quarante 
années où, sous son commande­
ment, le parti conservateur était 
sorti vainqueur de presque toutes 
les batailles.

Deux années à peine se sont écou­
lées depuis cette entrevue mémora­
ble, et aujourd'hui, si les deux pre- 

rencontrent

le me il

miers ministres se 
dans les rues de Montréal, il est 
permis de supposer, sans sortir du 
terrain des probabilités, que lu chef 
du gouvernement fédéral, renouant 
le fil de leur conversation au point 
même où il fut cassé en 1H87, d 
à M. Mercier, en branlant douce­
ment la tète d’un air de reproche.

“ Ah ! M. le ministre, vous avez 
étudié, il est vrai, l’histoire de ma 
vie ; mais malheureusement c’a élé 
pour en faire le contre-pied."’

Il ne nous convient pas de nous 
faire l’écho des accusations, des ré­
criminations, des insultes, des plai­
santeries. des huées même, soule­
vées sur le passage de la tapageuse 
individualité qui, depuis deux ans 
lasse l’attention du public de la 
vieille province québecquoise. Il est 
plus conforme à nos goûts de laisser 
dans l’ombre la partie bruyante, p< u 
sérieuse, de la personnalité (le M. 
Mercier, pour ne nous en tenir 

otê politique de sesqu'au seul

Puisqu'un ha-ard, assurément 
singulier, vient d’amener eu môme 
temps, dans la métropole canadienne 

hef de [’administration fédérale, 
suivi de ses lieutenants les plus ai­
més, ainsi que le cabinet entier de 
la Province de Quebec, et son re­
doutable adversaire, qui va être le 
héros de la fête de ce soir, profitons- 
«î pour faire à grands traits le pa­
rallèle de MM. Macdonald, Mercier 
et Taillon.

Si les divisions intestines qui se 
sont manifestées dernièrement dans 
les rangs de la phalange hybride 
qui assura, en 18H7, la v ctoire à M. 
Mercier, laissent à ce dernier des 
moments de loisir, quel Ilot de pen­
sées amères ne doit-il pas envahir 
son cerveau, lorsqu’il lui prend fan­
taisie de repasser en sa mémoire les 
fautes qu’il a commises, depuis qu’il 
est à la tète de sa province, et qu’il 
songe combien il lui eût été aise de 
les éviter!

De quelque côté qu’il porte ses re 
gards, le chef du parti national ne 
voit parmi ses partisans que haines 
qui veulent s’assouvir, que sourdes 
colères qui attendentavec impatience 
l'occasion de le renverser du pou

Plus bas, formant la base de la 
pyramide au faite de laquelle il 
cherche à s'équilibrer, c’est le peu­
ple, qui reste indifférent, il est vrai, 

querelles des meneurs politi­
ques, mais qui s'indigne déjà, en 
contemplant la ruine des finances de 
la province, là où on lui avait fait 
espérer une prospérité sans exemple.

Hélas ! ce n’est pas autour de sa 
seule personne uue M. Mercier s’est 
complu à créer des inimitiés. Il en 
a semé partout sur la voie du peuple 

Pour nous servirqu’il gouverne
d’une expression célèbre, jetée 
M. Thiers dans un discours qui 
comme le glas funèbre du règne de 
Napoléon III, “ il ne lui reste plus 
de fautes à commettre.”

ce qu’il a voulu entreprendre, 
il l’a fait tourner à mal? grace à un 
tel manque de tact politique, qu’ou 
serait tenté de croire qu'une fée 
malfaisante s’amuse à changer en 
plomb vil l’or des meilleures concep­
tion du ministre. Il n’y a pas jus- 
qu’à cette déplorable affaire des biens 
des jésuites, qu’il eût été si facile, 
pourtant, de régler à peu près sans 
bruit, et que M. Mercier s’est plus à 
convertir en une bombe pleine de 
dynamite destinée à faire le plus 
grand mal à la race française-cana- 
dienne, à moins que le sage Sir John 
ne l’empêche d’éclater, en tranchant 
bravement la mèche.

Après avoir assisté au spectacle, 
aussi fatiguant «jue bruyant, que 
nous donne M. Mercier depuis deux 
ans, si l’observateur porte sus regards 
sur le parti, conservateur, il se sent 
reposé aussitôt, en retrouvant tou­
jours à latête du gouvernement fé­
déral ce chef illustre qu'on est telle­
ment accoutumé à voir à la tôle de 
ce parti, que ses adversaires en sont 
arrivés à abandonner l’espoir d’arri­
ver jamais à le vaincre.

Au nombre des lieutenants qui 
sont heureux de suivre ce grand 
chef dans la carrière, nous distin­
guons tout d’abord M. Taillon, l’an­
cien premier ministre de Québec, 
l’homme dont des orateürs populai­
res vont dire.ee soir,les rares vertus 
civiques ; celui dont les cheveux 
ont grisonné au service de son pays, 
et dont ce fut la rare fortune de 
|jjgjy^DOu.Yüif, les

Fut

Tout

mains pettes.
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